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Le Premier ministre Jean Omer Beriziky a tenu ses engagements en se rendant hier au Bianco pour 
s'acquitter de sa déclaration de patrimoine. Un geste louable, un modèle que ses prédécesseurs n'ont pas 
su montrer, bien que cette formalité soit obligatoire pour les autorités. On le sait, Omer Beriziky a beau 
passer une décennie en Europe, il n'est pas un milliardaire ni en ariary, encore moins en euro. On espère 
qu'il ne le deviendra pas à la fin de la transition, qu'il sera l'exception qui ne confirmera pas la règle et qu'il se 
soumettra au même exercice dans un peu plus d'un an avant de quitter la primature.  
 
Car on peut arriver à Mahazoarivo sans chemise ni pantalon, mais on peut en repartir avec un Hummer et 
des 4x4 de l'Unicef. Il a donné le la, il reste à son équipe de lui emboîter le pas. Ce qui n'est pas évident 
quand on sait que le DG du Bianco avait révélé que parmi les membres du gouvernement Vital, il n'y avait 
que huit ministres sur 32 à avoir fait leur déclaration de patrimoine. Pourtant, il avait suffi de huit mois à 
certains ministres pour se constituer un parc de 4x4 rutilants, pour exhausser leur maison, voire une ou de 
nouvelles constructions alors qu'auparavant ils étaient incapables de s'acheter une bicyclette. Le 
changement est flagrant et assez ostentatoire pour ne pas être aperçu.  
 
Ailleurs comme à Maurice, il suffit que le bureau de lutte contre la corruption aperçoive un train de vie 
injustifié par rapport au revenu d'un individu pour mener des investigations sans attendre que des plaintes 
soient déposées. Quand un ministre sort d'un salon de l'auto avec cinq 4x4 payés rubis sur ongle, faut-il 
attendre que le concessionnaire porte plainte pour entamer une enquête  
 
Les résultats n'en sont que meilleurs, et le bureau est à la fois craint et respecté contrairement au Bianco qui 
a du mal à avoir la confiance de l'opinion. Tout simplement puisque depuis sa création, il n'y a pas encore eu 
de grosses prises pour montrer au public son sérieux et sa crédibilité en particulier dans le trafic de bois de 
rose où l'enquête s'est arrêtée au transitaire sans remonter plus loin.  
 
La politique est passée par là pour limiter la marge de manœuvre du Bianco déjà mal en point depuis la 
crise et l'arrêt des financements émanant des pays comme la Norvège. La lutte se fait ainsi à petite échelle. 
Dans les pays de l'OCDE, il est impensable qu'un ministre vole sans être inquiété d'une manière ou d'une 
autre par le système judiciaire. 
 
Il est clair qu'avec ces nouveaux milliardaires, il est inimaginable de penser un instant que tout a été acquis 
sans subterfuges ou corruption. Il est peu probable que dans la conjoncture actuelle, on peut trouver 
facilement un million de dollars sans avoir la trempe de Ratsiraka. Il est pourtant patent que la mauvaise 
performance économique de Madagascar s'explique en partie par la qualité déplorable de ses institutions 
comme le Bianco et ses déviances en matière de gouvernance. 
 
C'est bien de procéder à une déclaration de patrimoine, mais elle n'est d'aucun intérêt si on peut arguer pour 
justifier l'acquisition d'un Hummer qu'il ne s'agit pas de l'argent du bois de rose mais les fruits d'un effort 
personnel. Soit, sauf que pour certains, ils ont pu réaliser en deux ans ce qu’ils ne pouvaient pas s'offrir, 
même en rêve, en vingt-ans. Un enrichissement rapide et durable. 
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